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CHRONIQUE

L'Association pour la conservation du ch&teau d'Oron s'est reunie le 27 mai
dernier sous la presidence de M. le prefet Porchet. M. Henri Kissling, secretaire,

a rappele le vote malheureux du Grand Conseil qui, le 10 mai, a refuse

au nom du canton de Vaud le don du chateau d'Oron, alors que le Grand
Conseil de Fribourg votaif ä la quasi-unanimite l'achat du chateau de Gruyöre.
Dans ces conditions, la societe ne peut plus compter que sur elle-meme pour
remplir sa mission si interessante et recommandable. II faut esperer que le

public la soutiendra et que le nombre de ses membres augmentera rapidement.
Quant au chateau lui-meme, il est un de ceux qui, dans notre pays, meritent
le plus d'etre visites.

Reunie le 30 mai sous la presidence de M. G.-A. Bridel, l'assemblee generale
annuelle de l'/4ssocia/ion du Vieux-Lausanne a honore la memoire de ses membres

decedes au cours de l'exercice, approuve sans discussion la gestion et les

comptes, reelu la serie sortante du comite.
La seance a ete suivie d'une interessante causerie de Mile Juliette Bohy,

licenciee es lettres, sur les peintures du chateau de Lausanne, premiere oeuvre
de style Renaissance en Suisse. On sait que MM. Ad. Taverney et Arthur
Piaget ont reussi ä dechiffrer a peu pr&s tout des textes qui commentent les

fresques decorant la chambre de l'eveque et le vestibule du chateau et y ont
reconnu l'oeuvre d'Alain Chartier et d'Antitus, secretaire d'Aymon de Mont-
faucon qui, sitot entre en possession de sa demeure episcopale, entreprit de

l'embellir et de la moderniser selon le goüt du siecle, et cela d£s 1491 et avant
1500. Ces peintures ä fresque, passablement effacees, ont ete restaurees avec
discretion par M. H. Correvon. Mile Bohy a fait projeter ces peintures et les

a presentees en soulignant l'interet artistique et documentaire de ces figures
allegoriques et didactiques, commentant les coiffures des effigies feminines,

qui donnent la toute derfti&re mode de la fin du XVe siecle, relevant enfin

que la decoration, les rinceaux, les cornes d'abondance, les petits amours
sont du plus pur style Renaissance. Les peintres inconnus a qui nous devons

ces peintures s'inspirant directement de la realite, ne craignirent pas de rom-
pre avec l'art gothique, soutenus par un prince ami de l'art nouveau.

Au musee de Nyon. — Le 15 juin 1938, M. Edgar Pelichet, conservateur
du musee de Nyon avait convie ä une soiree les autorites communales et des

amis du Vieux Nyon, ä la reouverture du musee remanie et agrandi. En
effet, grace ä plusieurs dons, dont un important versement consenti par un
Anglais höte de notre pays, l'amenagement du musee de Nyon a pu subir
des perfectionnements : vitrines nouvelles, eclairage amelior^, ceration d'un
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cabinet d'estampes, restauration de ceramiques romaines, etc. On remar-
quait dans l'assemblee M. Deonna, professeur, directeur des musees de

Geneve, M. Marcel Poncet, peintre-verrier, restaurateur de nombreuses

mosaiques romaines en France, M. Ernest Bader, ancien conservateur du

musee, etc., etc. Au cours de la soiree, le comite du Vieux-Nyon a ete reconsti-

tue, avec M. Robert Perret comme president.
Si nous sommes bien renseignes, le comite du Vieux-Nyon va s'attacher

k la mise en place de la mosaique ä animauc marins de Nyon, important
pavement dont la Revue Historique entretint ses lecteurs en 1933 (nume-

ro de janvier-fevrier).

La Societe d'histoire de la Suisse romande avait organise une excursion
ä Aoste pour les 25, 26 et 27 juin. Ce voyage s'est effectue dans les meilleures
conditions ; ä partir de Martigny, des autocars prirent a bord 120 personnes
qui, apres une halte au Grand St-Bernard, debarqu&rent ä Aoste oü elles

furent accueillies de la maniere la plus aimable par les representants de

l'Academie de Saint-Anselme. Une courte seance eut lieu le soir en presence
du prefet de la provihce, de l'eveque d'Aoste, du podestat, etc. Sous la presi-
dence de M. Charles Gilliard, on entendit deux communications; une de

M. le chanoine Boson sur Aoste a l'epoque romaine, et une seconde de

M. Maxime Reymond sur Les rapports personnels entre Valdostains et Vaudois.

Cette derniere sera publiee prochainement par la Revue historique vaudoise.

Au cours de la matinee du 26 juin on visita la ville, ses beaux monuments
de l'epoque romaine dont les Valdostains assurent la conservation avec le

plus grand soin, la belle eglise de Saint-Ours avec son riche tresor, etc.

L'apres-midi du 26 juin et la matinee du lendemain furent consacrees a
la visite de plusieurs chateaux construits par la famille de Challand dont l'un
des membres, Guillaume, eveque de Lausanne, paracheva celui de cette
ville. A Issogne, superbe chateau de la Renaissance, les historiens furent

re?us dans la grande cour par un grand nombre de personnes des diverses

vallees en chatoyants costumes nationaux ; il y eut de la musique, des danses, etc.
A Fenis, c'etait le chateau feodal, forteresse avec ses tours et tout son appareil
de defense, le tout intelligemment entretenu ou restaure.

La Romande fut abondamment entouree et fetee au cours de ces belles

journees dont les participants conservent un lumineux souvenir. Le retour
au pays se fit par le Grand St-Bernard dans l'apr^s-midi du 27 juin.
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